
Apôtre Timothée des soixante-dix
Commémoré le 22 janvier

Le Saint Apôtre Timothée était 
originaire de la ville lycaonienne de 
Lystre en Asie Mineure. Saint 
Timothée a été converti au Christ 
en l'an 52 par le saint Apôtre Paul 
(29 juin). Lorsque les apôtres Paul 
et Barnabas ont visité pour la 
première fois les villes de 
Lycaonie, saint Paul a guéri un 
infirme de naissance. Beaucoup 
d'habitants de Lystre croyaient alors 
au Christ, et parmi eux se 
trouvaient le futur saint Timothée, 
sa mère Eunice et sa grand-mère 
Loida (Lois) (Actes 14: 6-12; 2 
Tim. 1: 5).

La semence de la foi, plantée 
dans l'âme de saint Timothée par 
l'apôtre Paul, a porté des fruits 
abondants. Il devint le disciple de 
saint Paul, et plus tard son 
compagnon et collaborateur 
constant dans la prédication de 
l'Evangile. L'apôtre Paul aimait 
saint Timothée et dans ses épîtres 
l'appelait son fils bien-aimé, se 
souvenant avec gratitude de son 
dévouement et de sa fidélité.

Il a écrit à Timothée : « Tu 
as suivi mon enseignement, mon 
mode de vie, mon objectif, ma foi, 
ma longanimité, mon amour et ma 
patience » (2 Timothée 3 :10-11). 
L'apôtre Paul a nommé saint 
Timothée évêque d'Ephèse, où le 
saint est resté pendant quinze ans. 
Enfin, alors que saint Paul était en 
prison et attendait le martyre, il 
convoqua son fidèle ami, saint 

Timothée, pour un dernier adieu (2 
Tim. 4:9).

Saint Timothée a terminé sa 
vie en martyr. Les païens d'Ephèse 
célébraient une fête en l'honneur de 
leurs idoles, et les portaient à 
travers la ville, accompagnées de 
cérémonies impies et de chants. 
Saint Timothée, zélé pour la gloire 
de Dieu, a tenté d'arrêter la 
procession et de raisonner les 
adorateurs d'idoles spirituellement 
aveugles, en prêchant la vraie foi 
en Christ.

Les païens se sont jetés avec 
colère sur le saint apôtre, ils l'ont 
battu, l'ont traîné par terre, et 
finalement, ils l'ont lapidé. Le 
martyre de saint Timothée a eu lieu 
en l'an 93.

Au IVe siècle, les saintes 
reliques de saint Timothée sont 
transférées à Constantinople et 
placées dans l'église des Saints-
Apôtres près des tombeaux de saint 
André (30 novembre) et de saint 
Luc (18 octobre). L'Église honore 
saint Timothée comme l'un des 
apôtres des soixante-dix.

Dans la pratique russe, le 
dos de la croix d'un prêtre est 
souvent inscrit avec les paroles de 
saint Paul à saint Timothée : « Sois 
un exemple pour les croyants en 
parole et en conduite, en amour, en 
foi, en pureté » (1 Tim. 4:12) .

Martyr monastique Anastase le 
Perse

Commémoré le 22 janvier

Le moine martyr Anastase le 
Persan était le fils d'un sorcier 
persan nommé Bavi. En tant que 
païen, il portait le nom de 
Magundates et servit dans les 
armées de l'empereur perse 
Chozroes II, qui en 614 ravagea la 
ville de Jérusalem et emporta la 
Croix vivifiante du Seigneur en 
Perse.

De grands miracles se 
produisirent de la Croix du 
Seigneur, et les Perses furent 
étonnés. Le cœur des jeunes 
Magundates était enflammé du 
désir d'en savoir plus sur cet objet 
sacré. En interrogeant tout le 
monde sur la Sainte Croix, les 
jeunes ont appris que le Seigneur 
lui-même avait été crucifié pour le 
salut de l'humanité. Il s'est 
familiarisé avec les vérités de la foi 
chrétienne dans la ville de 
Chalcédoine, où l'armée de 
Chozroes était pendant un certain 
temps. Il a été baptisé du nom 
d'Anastase, puis est devenu moine 
et a passé sept ans dans l'un des 
monastères de Jérusalem, menant 
une vie ascétique.

En lisant les Vies des saints 
martyrs, saint Anastase fut animé 
du désir de les imiter. Un rêve 
mystérieux, qu'il eut le Grand et 
Saint Samedi, la veille de la 
Résurrection du Christ, le poussa à 
le faire.

Après s'être endormi après 
ses tâches quotidiennes, il vit un 
homme radieux lui remettre un 
calice d'or rempli de vin, qui lui 
dit : « Prends ceci et bois. En 
vidant le calice, il ressentit un 
délice ineffable. Saint Anastase 
comprit alors que cette vision était 
son appel au martyre.

Il est allé secrètement du 
monastère à Césarée palestinienne. 
Là, il a été arrêté pour être chrétien 
et traduit en justice. Le gouverneur 
a essayé par tous les moyens de 
forcer saint Anastase à renoncer au 
Christ, le menaçant de tortures et 
de mort, et lui promettant des 
honneurs et des bénédictions 
terrestres. Le saint, cependant, est 
resté inflexible. Puis ils l'ont 
soumis à la torture : ils l'ont battu 
avec des bâtons, ils lui ont lacéré 
les genoux, ils l'ont suspendu par 



les mains et attaché une lourde 
pierre à ses pieds, ils l'ont épuisé 
avec l'enfermement, puis l'ont 
accablé par de durs travaux dans la 
carrière de pierre avec d'autres 
prisonniers.

Finalement, le gouverneur 
convoqua saint Anastase et lui 
promit sa liberté s'il disait 
seulement : « Je ne suis pas 
chrétien ». Le saint martyr répondit 
: « Je ne renierai jamais mon 
Seigneur devant toi ou qui que ce 
soit d'autre, ni ouvertement ni 
même pendant mon sommeil. 
Personne ne peut m'obliger à le 
faire tant que je suis dans mon bon 
sens. Puis par ordre de l'empereur 
Chozroès, saint Anastase fut 
étranglé, puis décapité. Après la 
mort de Chozroes, les reliques du 
moine martyr Anastase ont été 
transférées en Palestine, au 
monastère d'Anastase.

Martyr monastique Anastase le 
diacre de Kiev près des grottes

Commémoré le 22 janvier

Le moine martyr Anastase, diacre 
des grottes de Kiev, a vécu une vie 
ascétique dans les grottes proches. 
Le hiéromoine Athanase le Suineux 
l'appelle frère de saint Titus le 
Presbytre (27 février). Dans les 
manuscrits des saints, il est appelé 
diacre. Dans le Service à la Synaxe 
des Pères des Grottes Proches, il est 
dit que le Moine Martyr Anastase 
possédait une telle constance en 
Dieu, qu'il recevait tout ce qu'il 
demandait. Sa mémoire est 
également célébrée le 28 septembre 

et le deuxième dimanche du Grand 
Carême.

Vénérable Macaire de Zhabyn le 
Wonderworker

Commémoré le 22 janvier

Saint Macaire de Zhabyn, 
Wonderworker de Belev, est né en 
1539. Dans ses premières années, il 
a été tonsuré avec le nom 
d'Onuphrius, et en 1585, il a fondé 
le monastère de Zhabyn de l'entrée 
du très saint Théotokos dans le 
temple près du Rivière Oka, non 
loin de la ville de Belev. En 1615, 
le monastère a été complètement 
détruit par des soldats polonais 
sous le commandement de 
Lisovski. De retour aux restes 
calcinés, le moine a commencé à 
restaurer le monastère. Il rassembla 
de nouveau les frères et, à la place 
de l'église en bois, une église en 
pierre fut construite en l'honneur de 
l'entrée du très saint Theotokos 
dans le temple (21 novembre), avec 
un clocher aux portes.

Le saint a passé sa vie dans 
des luttes monastiques austères, 
souffrant du froid, de la chaleur, de 
la faim et de la soif, comme le 
rapportent les récits du monastère. 
Il s'enfonçait souvent dans la forêt, 
où il priait Dieu dans la solitude. 
Une fois, alors qu'il suivait un 
chemin dans la forêt, il entendit un 
faible gémissement. Il regarda 
autour de lui et vit un Polonais 
fatigué allongé contre un tronc 
d'arbre, son sabre à côté de lui. Il 
s'était éloigné de son régiment et 
s'était perdu dans la forêt. D'une 

voix à peine audible, cet ennemi, 
qui aurait pu être l'un des 
destructeurs du monastère, 
demanda à boire de l'eau. L'amour 
et la sympathie ont surgi chez le 
moine. Avec une prière au 
Seigneur, il plongea son bâton dans 
le sol. Aussitôt, une source d'eau 
fraîche jaillit, et il donna à boire au 
moribond.

Lorsque la vie extérieure et 
intérieure du monastère eut été 
restaurée, saint Onuphrius se retira 
de la vie monastique générale, et 
ayant confié la direction des frères 
à l'un de ses disciples, il prit le 
schéma avec le nom de Macaire. 
Pour le lieu de sa solitude, il a 
choisi un endroit le long de 
l'affluent supérieur de la rivière 
Zhabynka. Environ une verste 
séparait l'embouchure du tributaire 
et les rives de la rivière Oka.

Les luttes ascétiques de saint 
Macaire étaient cachées non 
seulement au monde, mais aussi à 
ses frères bien-aimés. Il mourut en 
1623 à l'âge de quatre-vingt-quatre 
ans, à l'heure où les coqs se mettent 
à chanter. Il a été enterré en face 
des portes du monastère le 22 
janvier, la commémoration de Saint 
Timothée, où une église a ensuite 
été construite et porte son nom.

Les Originaux 
iconographiques ont conservé une 
description de Saint Macaire dans 
ses dernières années : il avait les 
cheveux gris avec une petite barbe, 
et sur sa riassa monastique il portait 
le schéma. La vénération de saint 
Macaire s'est établie à la fin du 
XVIIe siècle, ou au début du 
XVIIIe. Selon la tradition, ses 
reliques sont restées découvertes, 
mais en 1721, elles ont été 
enterrées dans une crypte.

Au XVIIIe siècle, le 
monastère est devenu désert. Le 
souvenir de ses actes et de ses 
miracles fut si complètement oublié 
que lorsque les reliques intactes du 
fondateur du monastère furent 
découvertes lors de la construction 
de l'église Saint-Nicolas en 1816, 
une panikhida générale fut servie 
sur elles. La restauration de la 
commémoration liturgique de saint 
Macaire de Belev est attribuée à 



l'igumène Jonas, né le 22 janvier 
(fête de saint Macaire), et qui a 
commencé son propre voyage 
monastique au monastère d'Optina 
non loin du monastère de Zhabyn.

En 1875, Igumen Jonas est 
devenu le chef du monastère de 
Zhabyn. Sa demande de rétablir la 
fête de Saint Macaire a été 
renforcée par la pétition des 
habitants de Belev, qui à travers les 
siècles avaient conservé leur foi 
dans le saint. Le 22 janvier 1888, la 
commémoration annuelle de Saint 
Macaire de Zhabyn a repris.

En 1889, une église dédiée à 
saint Macaire est construite sur sa 
tombe. Igumen Jonas, qui vivait au 
monastère et a effectivement 
participé à la construction, a décidé 
qu'en plus du projet de 
construction, les saintes reliques de 
Saint Macaire seraient également 
découvertes. Lorsque tout était sur 
le point d'être prêt, saint Macaire 
apparut aux participants et les 
avertit sévèrement qu'ils ne 
devaient pas poursuivre leur 
intention, sinon ils seraient punis. 
Le souvenir de cette apparition fut 
respectueusement conservé parmi 
les moines du monastère. Saint 
Macaire de Zhabynsk est également 
commémoré le 22 septembre.

377 compagnons martyrs en 
Bulgarie

Commémoré le 22 janvier

Ces 377 chrétiens ont été capturés 
en Thrace par les Bulgares et ont 
été tués de diverses manières.
Parmi les martyrs où les évêques 
Manuel, George, Peter et Leontius; 

et les prêtres Sionius, Gabriel, 
John, Leontius et Parodus.

Saint Brihtwald de Wilton
Commémoré le 22 janvier

Saint Brihtwald (Berhtwald) était le 
dernier évêque de Ramsbury, 
Wiltshire. Après sa mort, le siège a 
été transféré à Old Sarum.

À l'origine moine de 
Glastonbury, il était réputé pour ses 
visions et ses prophéties. Saint 
Brihtwald mourut en 1045 et fut 
enterré à l'abbaye de Glastonbury.

Saint Euthyme
Commémoré le 22 janvier

Aucune information disponible à ce moment.


